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peuvent etre mis en parallele avec ce que nous avons dejä
communique k la Societe ä propos des Anoda et de la facilite
avec laquelle les differentes couches qui constituent la paroi du

fruit peuvent se detacher les unes des autres chez les Malvacees.

Au point de vue de l'origine de cet organe, on peut le conce-

voir comme etant forme par une extension demesuree de la par-
tie inferieure de la columelledu fruit ä laquelle il reste attache

apres la chute des mericarpes.
Au point de vue anatomique, on peut dire que cette exfoliation

est preparee par la structure, puisque la paroi fibreuse du

fruit est double jusqu'ä la hauteur oil s'etend le carpocratere.
Au moment de la maturite, on voit celui-ci se detacher par une
fente circulaire et se separer peu ä peu par un procede identique
ä une dehiscence.

Une etude morphologique et anatomique detaillee et accom-

pagnee de dessins paraitra incessamment dans YAnnuaire du
Conservatoire du Jardin botanique de Geneve oii la description
des especes nouvelles en question est aussi en voie de

publication.

Seance du 4 decembre 1919.

R. Ckodat. — La panachure et les chimeres dans le genre
Funkia.

Le genre Funkia dont on fait souvent une section d'Hemero-
callis est represente dans nos cultures par plusieurs plantes
dont les feuilles nominees « variegata » presentent le caractere
d'etre panachees. Cette panachure des Funkia s'exprime par
des bandes longitudinales vertes et blanches. J'ai examine les

especes suivantes qui croissent dans mon jardin et quelques
autres formes rencontrees chez les horticulteurs. La premiere, ä

fleurs blanches, est le Funkia subcordata Sprengl (forma hor-
tensis elatior ex. Baker) et qui, ä eile seule. constituerait selon

Baker1 la section Niobe (Salisb.) Baker.

1 Baker. A Revision of the Genera and Species of herbaceous capsular
gamophyllous Liliacese, Linn. Soc. Journ. Bot., XI, 1871, 366.
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De cette espece, je n'ai eu que des feuilles vertes, d'un vert
gai tres different de celui des especes suivantes.

La seconde espece est le F. Sieboldiana Hook, ä üeurx lila-
cines, ätube perigoneal etroit k la base et ä bractee solitaire

avec, de chaque cote, 12 ä 13 nervures ä la feuille et ä limbe

plus ou moins gris ou glauque.
J'ai de ce type deux varietes, l'une variegata a albo-marginata,

l'autre variegata ß niedio-variegata, c'est-ä-dire que chez la
premiere forme la marge est plus ou moins profondement blanche,
tandis que dans la seconde la teinte blanche s'etend ä partir de

la nervure mediane et gagne plus ou moins fortement les bords.
Enfin j'ai examine aussi le F. ovata Spreng, sous la forme

medio- variegata.
La derniere etudiee a des feuilles attenuees ä la base et par

la forme de ses feuilles comme par le nombre des nervures, elle

parait se rapporter ä l'espece nommee par Baker F. lancifolia
Spreng, mais la notre est medio-variegata.

On a done, des trois dernieres especes etudiees par moi, en

plus de la forme normale viridifolia, deux variations qui sont
le contraire l'une de l'autre. II nes'agit pasicideces cas de reversion

dont parle Bateson 1 dans son recent article sur la pana-
chure, car dans ses fusains et ses autres plantes il a observe que
l'ordre de la panachure pouvait etre accidentellement renverse.
Ici toutes les feuilles sont du meme type dans une meme plante.

L'etude de la panachure a fait de sensibles progres ces

dernieres annees. Depuis Bauer on considere plusieurs de ces varie-
tates variegatse comme des chimeres e'est-a-dire comme des

etres doubles et en particulier les Evonymus et les Pelargonium
etudies, comme des chimeres perielinaires dont la « peau » est
d'un type et le a coeur» d'un autre type.

Chez ces dernieres plantes on a decrit, dans la forme albo-

marginata, une assise sous-epidermique incolore constituant,
avec l'epiderme, la peau blanche, qui devient plus epaisse vers
les bords, ou elle est exclusive, ce qui donne l'apparence «albo-

marginata »,

Lorsque j'ai examine les Funkia panaches, je me suis aperc,u

1 Bateson, "W. Studies in variegation I. Journal of Genetics, VIII (1919)
Tab. III et IV.
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que chez aucun la couche sous-epidermique, l'hypoderme habi-
tuel incolore des älbo-marginatse n'existaitau-dessus des regions
vertes. Des lors on pouvait se demander si reellement ces plantes
panachees pouvaient etre considerees,ainsi queleurs analogues,
les Evonymus et les Pelargonium, comrne des chimeres pericli-
naires

En partant de cette hypothese je ne veux pas pretend re que
la theorie des chimeres de ce typo soit definitivement assise, et

ceci est utile ä dire, car l'experience seule le demontrera quand

on les produira ä volonte.
Mais en attendant on peut se servil* de cette seduisante hypothese

pour analyser nos Fnnkia. On peut des lors raisonner
ainsi: Chez les Monocotyledones du type des l'epiderme
est incolore; il n'y a que les cellules de bordure qui presentent
des plastides verts. C'est un objet de demonstration de chaque
laboratoire. En effet, l'epiderme du Funkia subcordata est

completement incolore, sauf les deux cellules bordant l'os-

tiole, qui non seulement sont vertes mais produisent une quantity

notable d'amidon.
Des lors, si l'on part de 1'hypothese que les Funkia panaches

sont des chimeres, dans le cas des albo-marginatee, un coeur vert
dans une peau blanche, l'epiderme albinos ne doit pas contenir
de plastides verts dans ses cellules de bordure. C'est ce que
l'examen de l'epiderme de la face inferieure confirme. Que l'on
detache l'epiderme au-dessus d'une zone marginale blanche ou
au-dessus de la region qui avoisine la nervure mediane, le resul-
tat est le meme. Dans toute son etendue l'epiderme est absolu-

ment incolore!
Nous avons commence par le F. Sieboldiana f. albo-marginata

et nous l'avons compare au F. Sieboldiana f. medio-variegata.
Dans ce dernier le coeur et la presque totalite du petiole sont

blancs; la marge legerement ailee de ce petiole est verte. On

peut done supposer qu'ici l'epiderme incolore dans ses cellules

protectrices sera vert dans ses cellules stomatiques. Ceci se

confirme pleinement. Et nous avons examine beaucoup de

feuilles et dans toutes les regions. Les stomates sont franche-

1 Bateson, 1. c., fig. pg. 96.
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ment verts, au-dessus des zones blanches comrne au-dessus des

zones vertes!
C'est ce qu'on observe aussi chez le F. ovata f. medio-variegata

dont l'epiderme est vert, c'est-ä-dire a des stomates verts meme
au-dessus des zones centrales blanches; et de meme dans la
variete analogue du Funkia lancifolia, tandis que dans le F.
Icincifolia f. albo-marginata l'epiderme, y compris les stomates,
est absolument incolore. (Plante qui m'a ete fournie par un
aimable correspondant: M. Singalowski).

On sait que la structure du limbe dans les feuilles panachees

varie selon les regions; il y a aussi une variation dans la structure

de l'epiderme, quand meme il faut le considerer comme

appartenant ä un Systeme homologue dans toute son etendue.

Ainsi, dans le F. Sieboldiana Hook medio-variegata, pour une
meme surface, nous trouvons vers le milieu du limbe en

moyenne 18,7 stomates sur les plages blanches, et 14.5 sur les

vertes. Dans la forme correspondante, c'est-ä-dire dans le F.
Sieboldiana f. albo-marginata, pour la meme surface la moyenne
est plus faible, 12,3 stomates au-dessus des parties vertes et 11

au-dessus des zones marginales.
D'une maniere generale, dans 1 eF.Sielboldiana f. medio-variegata

les stomates au-dessus des zones vertes sont plus gros, moins

allonges qu'au-dessus des parties incolores. Cette difference se

maintient dans la forme inverse ä l'epiderme blanc.
Par consequent l'examen de l'epiderme de ces plantes panachees

parle en faveur de l'hypothese d'une chimere : l'epiderme
ä stomates verts dans les formes viridi-marginata, ä stomates
incolores dans les formes albo-marginata, et ceci chez les trois
formes inverses des 3 especes etudiees.

Nous ne savons rien sur l'origine de ces Funkia panaches.
Dans tous les cas, il ne peut s'agir d'hybrides de greffe du type
des chimeres de Winkler. La probability est qu'il s'agit
d'hybrides.

II est bien plus probable que ces chimeres periclinaires 1 se

forment par segregation vegetative, des la constitution de l'em-
bryon. L'oeuf feconde, la zygote disjoindrait des le debut les

1 Bauer. Einführung in die experimentelle Vererbungslehre. Berlin
(1911).
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caracteres relatifs a la formation de la chlorophylle, et, des lors,
l'epiderme procedant d'une initiale depourvue de facteur chro-

mogene, aurait une autre constitution genetique que le reste des

tissus sous-jacents. A ce point de vue ces Funkia seraient bien
reellement des chimeres1 par disjonction, les unes ä l'epiderme
blanc, les autres k l'epiderme vert.

II faut cependant remarquer que la constitution de marges
plus ou moins etendues,tantot blanches tantot vertes, nous dit que
dans le developpement d'une feuille (developpement pleuroplaste)
une partie du mesophylle du limbe participe de la nature de

l'epiderme, et c'est ce qu'il faudrait expliquer.

Seance du 18 Decembre 1919.

Albert Brun. — Les eruptions du Galoeng-Goeng en 1918
et du Kloet en 1919, d'apres les documents hollandais.

La question de la presence ou de l'absence de l'eau dans l'ex-
halaison volcanique est intimement liee ä ceile du climat.

II a ete demontre precedemment2 que certains volcans ne

peuvent pas exhaler d'eau parce qu'ils se trouvent dans une
region ou il ne pleut pas (Timantaya).

La puissance des fumerolles aqueuses, et le developpement
des geysers et sources chaudes suit une marche parallele a.

celle de la chute de pluies annueiles. A Java oü il tombe,
dans la region montagneuse volcanique, de 4 ä 5 metres d'eau

par an, les lacs crateriens prennent une grande importance.
Pour certains volcans ces lacs sont la cause de « Lahars » chauds
absolument devastateurs.

L'eruption du Kloet les 20-21 mai 1919 en a donne un
terrible exemple. Cette eruption a ete etudiee par le Dr Escher, ä

Batavia.
Le lac craterien du Kloet contenait environ, d'apres Cool, 44

millions de metres cubes d'eau de pluie. Le volcan se rechauffant,
et poussant dans le lac ses gaz et ses lapillis brülants, a porte
l'eau ä la temperature de l'ebullition.

1 Chodat. Principes de Botanique (1911), 784.
2 A. Brün. Becherches sur I'exhalaison volcanique, Geneve 1911.

C. R. ^oc. phys., Geneve, Vol. 36, 1919. C
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